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UN PARFUM DE L’ÉPOQUE DE CLÉOPÂTRE
RECOMPOSÉ PAR UN LABO EUROPÉEN

D
’où vient la légendedu

parfum de la dernière
reined’Égypte? DePlu-

tarque. Dans ViesParal-

lèles, le philosophe grec

raconte que les effluves

envoûtants de Cléopâtre ont«en-

sorcelé» le généralromain Marc
Antoine lors de leur première ren-

contre àTarse (Turquie), en41av.

J.-C. La souveraineavait-elle du
nez? Oui,commetoute l’élite grec-

que duroyaumeégyptien... Sous

la dynastie des Ptolémées (332 à
30 av. J.-C.), le royaumeétait ré-

puté pour sesfragrances.Ainsi,
deuxarchéologuesaméricainsde
l’université deHawaï ont mis au
jour lesruinesd’un atelier decos-

métiques à Thmuis, en Basse-
Egypte, aujourd’hui Tell el-Timai.

Ils y trouvèrent, dans des am-

phores, desrésidus duparfum le
plus chic de l’Egypte ancienne:

le «mendesian». Son odeur était

si suaveque mêmel’austère na-

turaliste latin Pline l’Ancien (23-

79) lui rendit hommagedansson
Histoire naturelle.

Un mélangede myrrhe, d’huile
d’amandedouceet de résine

En étudiant lacomposition de

cesrésidus,eten suivantdesmé-

thodes deconfection indiquées
dansdestextes scientifiquesde

l’Antiquité grecque, deux scien-

tifiques, l’allemande Dora Golds-

mith etle britanniqueSean Gou-

ghlin, ont reconstitué cettefra-
grance. Le résultat? Un mélange

de myrrhe, d’huile d’amande
douce etde résine, relevé d’une
pincée de cannelle et de carda-

mome. Une texture épaisseetépi-

cée, éloignéedeseffluves actuels.
«Voici le parfum deCléopâtre»,

ont annoncéles communiquésde
presse. L’annonce esttrompeuse.
«Ce baumeest sansdoute larépli-
que exactedu “mendesian”, porté
par l’élite grecque, mais rienne
dit qu’il s’agissedu parfumde la

reine», affirme l’anthropologue
Annick Le Guérer, auteurde Le

Parfum, des origines à nosjours
(éd. Odile Jacob,2005). Si l’on en

croit le médecingrec Galien
(129-201), la souveraine avaitdes

connaissances enpharmacologie.
«Il esttout à fait possiblequ’elle
avait à sa disposition unatelier
privé», conclutAnnick LeGuérer.

Le parfum deCléopâtre étaitpeut-

être àsonimage, unique.
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Cette stèle du I" siècle av.J.-C.montre desfemmes soulevant unejarre pleine d’extraits
de fleurs de lys. Une essenceutilisée comme huile essentielle sous le règne de Cléopâtre.
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